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écembre 1624 : D'étranges hommes en 
noir défient Masquerouge. Ariane de Troil 
et Germain traquent le Grand Maître et 
ses assassins dans les Catacombes où bien 
des surprises les attendent. Une fois encore 
le justicier au masque rouge intervient pour 
que vive la justice. 
Patrick Cothias et André Juillard poursuivent 


avec talent les exploits du justicier masqué. 
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